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l'aidresse a parlé sur tout le sujet avec beau- je voudrais dI.ire au1 "-(l1:t sur eettt' ques-

coule plus, d'énergie et d'*éloquencee que je tiOli

ne puis le faire moi-même, et je termine- Ce qui prouve le mieux Finpo'taine' que

rai nie, remarques exi se<'otdanît lat motion le gouvernemntt attachle il cette partie 41le

de muon liootible aini. I*leîirle. e*tst qutil elîoisit--'t il agit ailnsi

Ide pinus ext plu:, diree-teinetit-le- 1iîîiinie-

L'ioiioraible sir' MAC'KENZIE BONVELL qui omît le plus d'expérientcet et le plusî tl«ixi

Le pîropiosant et le secondeur de lit réponse tiuetîce pour présider. coxtînei Goutvernîeur

à l'u(lress-e m'ont donnîé un exemple remar- 1général, à nos destinées. Quand nions li

quable, et je tâcherai de l'inmiter en occu- sous l'histoire et la généalogie du gotuver-

polît le temps de la Chambre très briéve- neur actuel. nous ne pouvons que f(éliciter-

ment. Avant de parler de l'adresse, per- le gouvernement impérial. si je putis parler'

mettez-moi. M. le président. de vous félici- ani 'vi hiin om u osd

ter de l'ho nneur que le gouvernement vous aiesi quai pratiqusi et dhome q quisd

a cnféé e vos coisssat pur résderont distingué. dans le passé. lor'd (Crey. et

('e corps législatif. Je crois être l'inter- qui devront sans doute le dist. iiiguer encore

pîrête (des sentiments de tous les honorables à l'avenir. Le ('imada n'a jamaiis accuiilli
sénateurs de ce côté-ci de la Chambre,.qul e ovrergnru lscrilmn

sont mues collaborateurs, en exprimant la qe golui-ierneurs gépéru plue cdûàpieuert

certitude çue vous remplirez vos devoirs qaues ceuic,écelamet e nda a pusiietQzr

aivec justice et impartialité. Il est vrai le dsr cedaestou eCad act. manbifetéa

que nous pourrons différer d'opinion sur,

plusieurs points lorsqu'il surgira des ques- 1tous ses hommes d'Et.9t, de mênie que par

tions d'or'dre. Ceaeti1rn antr ses autres citoyens, de resserrer le., lien,

humaine, n eai jesi coént lacuaqulrs- qui nous unissent à la mèr'e patie et atux
antrene pais qji contiti-, c'envainru qu'lrs

que de pareilles questionîs seront soulevées. a uitrest pasé utreonoisuea loempire.' le

elles set-ont traitées av'ec la courtoisie qui i "spaéaurfiacoiili e

doit régner parmi les membres du Sénat. gouvernenment impér'ial qu'il existe daiîs

Je saisis cette occasion pour exprimex' mes cet pated 'mieutsniîei 1 t

PrOPx-es selitimlents et ('etix du parti con- Iindique le désir de continuer plin 'que ja-

serateir vecleuel m'etens ý 1 iais il unir et ù cimîeniter les dîi'eîx rt-

xalemeiit sur' ce sujet. J'oserai dir'e que le paIesl e ùo l'empire tet li cioisullexolii*-
discours du Trône est plus imiportanit plar qecolcieui'~e en io-ja f'

ce qu'lil lie contient jîa. qtxe parte qu'il cou- aurait pi choisir un i Ioime tapllai lo-

tient. J'avoiex'ii franmlcîee1t que i' p i ce rapport de r-emplit' son d'c"d i i:

liiot:blve les x'elnar'îues île Illmotiot'alle 5.eol- itèr pl satîsfaisaxite pouir 1'- îand

4-tit' de Ildesse( 1tndant ài dire( qu'il l'emire que le Gouver'neur éîrlim':

vaut hîeftîcîîUP l'ieux falite( ce que l'on Commle je nie pourrais Parler de lkt'

promet que (le fa lie d es promesses dul pays avec autant d'élotlei meîe i'i

qu'on lie tienit jamis. ('est l'attitude fai l'honorable ami qui a propiîsi- ltî'r-1-

qtîe l'on, honor'ale amui a prise, et ije mue bornerai à parler de ce que cOut i1t

j1e vrois que c'est lat lbonne. Je l'approuve. l'adr-esse en question. et. cela dil. leIo ji

Il 11011.s a été fait. dans le piassé. r'elative- en vienidrat .1 la conclusion que ie retir-

muent .1 (les questions ixmpoxtantes. beaucoup ques seronît brèves. Les fav-eurs lotit j.,ii

dle pr-omîesses. que lion1 seuliement on n'a. pas le pays dont mou honorable axîli atpire

remplies, mais que l'oîî n'a. pas itIéme)1 tenté si éloqtuemment. au point de vute de ses

(le r-emplir'. Celal ne< petit cttaitlieett pmas c llesses et de l'immigra tioni qui lui :it'Ii\ .

être iputé. ei <'e mntmentai gouv~erne- tie font aucun doute pour personnie. Il y it

aitent. eti ce qui se l'aipporte a cette adresse. pltusieurs5 ratisonis et plusieuirs cell uses quxi ex-

Quxant au G~ouv-erneur gétnéral et il sont pliquenît la prospérité dont nous~ jouii-Oti

élév'ationm 1 Il positioni qu'il occup)e eti ce en ce momenit. M.%als je nie crois pas qu'il

momet. j'approuve absolumenît les remar- soit nécessaire de prendre le temps de lit

ques dut proposanît et dut Seconideur. et je Chambre pour ext par-ler ici. Je suxis cepeti-

regr-ette dle n'avoir' pl)s l'éloquence du pro0- dant surpris de ce que dit cette partie de

p)osanit de l'adresse pour potuvoir i'expri- l'adresse à propos des itumigraints qtii ntous

mer (le nmanière il dir'e exactement ce qute viennent des Etats;-Unlis. Pouîrquoi a-t-oni

Hoti. Af. BLACK.


